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Il 'i

leurs intérêts& lescircanftanceslesont

déterminés à étendre ou à reftreindre ces

principes ; tout prouve qu'fi n*y a ni al-

liance , ni amitié , niTraités,ni principes

qm puiffent contenir leur cupidité. Heu-

reux les Hôllandois , s'ils favoient fe mé.

fier des alliances Angloifes;fi convaincus

de la chimère& du danger d'uneBarriére

éIoignée& étrangere,ils s'enveloppaient

dans leurs eaux, comme les SuifTes,

aimés& refpeélés de toute l'Europe , le

font dans leurs Montagnes; fi ne sin-

téreflans au Syftême des autres Puif-

fonces, que relativement à la confer-

vation de leur République ôc à celle

de leur Commerce, ils n'avoient fait

nfage de leurs forces & de leurs richef-

fes que pour affirrer leur liberré & leur

indépendance, & faire refpefter leur

Neutralité & leur Pavillon ; leur Nation

riche, puiflante & accréditée, ne fe

tfouveroit pas vraifemblablement dans

un épuifement, dont elle ne parviendra

peut être à fe relever qu'en recourant

aux principes par lefquelselle auroitpû

s'en garantir.
' Il faudroic s'aveugler volontairement,

pour ne pas apercevoir,que dans les trou-

blesque les Anglois viennent d'exciter,


